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Typologie

L’analyse des données a permis de révéler l’existence 
d’une diversité typologique de charbonnières.  A celles 
« bombées », le plus souvent circulaires et conservées 
sous forme d’accumulations de résidus de parfois 
plusieurs dizaine de centimètres en élévation, 
s’ajoutent désormais les charbonnières « en anneau » et 
les charbonnières « aménagées » en pente. 

Datation relative

Si la datation absolue de toutes les charbonnières 
identi�ées reste impossible, les relevées LiDAR nous 
autorisent à dater de manière relative au moins plusieurs 
d’entres elles. L’observation attentive du Modèle 
Numérique de Terrain peut permettre de déceler une 
superposition et des recoupements d’anomalies 
topographiques renvoyant à une succession d’événements.

Localisation/densité

A cette démarche d’observation et de di�érenciation 
s’ajoute la possibilité de travailler à diverses échelles et 
d’appréhender les massifs forestiers dans leur globalité. 
Le repérage d’un grand nombre de plates-formes se 
voit facilité tout comme les zones pouvant être 
considérées comme privilégiées pour cette activité. 

Alors que la forêt est devenue au cours des siècles un 
« véritable accumulateur patrimonial d’histoire et de 
mémoire » (Galochet 2006), il va de soi que bon 
nombre des vestiges matériels qu’elle conserve sont 
loin d’avoir été systématiquement repérés et étudiés. 
La plate-forme de charbonnage – communément 
appelée « charbonnière » – en est un exemple même 
si depuis les années 80 cette structure archéologique 
est considérée en France comme un « outil d’étude 
paléoécologique privilégié » (Davasse, 2000). En 
Charente, il faudra attendre la �n des années 2000 
pour en acquérir une première cartographie 
(Baigneau 2009) : sur près de 1000 ha de forêt 
domaniale, 345 sites seront inventoriés.

Lancée en mars 2012 dans le cadre d’une 
thèse de doctorat (Rassat, en cours), 
l’acquisition de relevés LiDAR avait pour buts 
d’étendre les recherches à un ensemble de 
massifs forestiers charentais, soit près 13 000 
ha de surface forestière, tout en facilitant le 
repérage des sites archéologiques, 
notamment ceux de charbonnage. 

Situées dans la forêt domaniale de la Braconne-Bois-Blanc, les parcelles forestières 150 et 259 ont 
respectivement fait l’objet d’une approche expérimentale visant à analyser la pertinence des méthodes 
présentées ci-dessus. 

Détection semi-automatisée  à partir du MNT

La détection semi-automatisée permet, tout comme 
l’observation/interprétation des images ombrées, de repérer des 
plates-formes de charbonnage. Certaines structures "évidentes" ne 
sont toutefois pas détectées car elles sont accolées à des éléments 
linéaires (chemins, parcellaires) et exclues à ce titre du processus de 
détection. Ces cas de non détection pourraient être résolus en a�nant 
le processus de traitement des données initiales (détection des 
éléments linéaires). 

Prospection pédestre 

La prospection pédestre systématique permet de valider la présence des 
charbonnières possiblement identi�ées à partir des MNT ombrés et d’en 
préciser leur état de conservation.  Dans le cas de la parcelle 150, elle a 
même nettement amélioré les résultats du repérage des sites. Au contraire, 
pour la parcelle 259, elle n’a pu garantir le repérage des sites de 
charbonnage alors que certains étaient biens visibles sur le terrain et sur 
les MNT ombrés.  Les prospecteurs n’étaient dans ce cas pas tous 
expérimentés. 

Observation/interprétation d'images issues du MNT

Il est possible d’identi�er des plates-formes de charbonnage à partir de l’observation de MNT ayant fait 
l’objet de traitements par ombrage. Le risque d’erreur pour leur identi�cation reste très faible comme le 
démontrent les résultats de la prospection pédestre systématique. 
Toutes les charbonnières ne sont toutefois pas visibles et détectables à partir de la seule observation des 
images ombrées à cause de leur état de conservation. Sur le terrain la plupart sont perturbées ou 
dégradées par le passage d’un ancien chemin ou d’un cloisonnement sylvicole. Certaines sont également 
très e�acées – peut-être en raison de leur ancienneté – ou encore peu visibles car caractérisées par une 
faible épaisseur de résidus charbonneux et masquées par une végétation herbacée couvrante.

Au vu des résultats fournis par les tests réalisés dans les parcelles 150 et 259, il paraît indispensable de conjuguer la prospection pédestre systématique après avoir réalisé la 
détection des charbonnières à partir de l’observation des images ombrées issues d’un relevé LiDAR. C’est de cette manière que le repérage du maximum de plates-formes 
de charbonnage pourra être garanti. Pour autant, l’état de conservation de ces dernières, la connaissance préalable du terrain par les prospecteurs, celle de l’archéologue 
qui doit identi�er les sites à partir des images ombrées, le type de végétation et donc l’accès à la parcelle forestière sont autant d’éléments qui in�uent sur les résultats. 
Avec le processus de détection semi-automatisé, l'objectif n'est pas de remplacer l'archéologue mais de l'aider. Sa collaboration est d’ailleurs nécessaire pour la dé�nition 
précise des caractéristiques de la structure à détecter. A l’avenir, le processus de détection pourrait être amélioré en  utilisant pas un seul modèle de charbonnière, mais un 
ensemble de candidats dé�nis par un expert incluant des structures de di�érentes typologies et présentant des degrés de conservation di�érents.
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Prospection pédestre   Observation/interprétation d'images issues du MNT

Le travail d’observation/interprétation est réalisé à partir des MNT ombrés. 
Tous les micro-reliefs considérés comme possibles charbonnières sont 
vectorisés à l’aide d’un Système d’Information Géographique (SIG). La forme, 
globalement circulaire, et le diamètre, autour de 10 mètres, sont les 
caractéristiques topographiques de base qui permettent de les identi�er. 

Détection semi-automatisée  à partir du MNT

A partir du MNT on réalise un Modèle de 
Relief Local (LRM) par �ltrage à moyenne 
glissante, la taille du �ltre étant choisie 
en fonction des structures à détecter. 
Une charbonnière est alors sélectionnée 
arbitrairement : elle va servir de modèle 
pour la détection. On calcule alors, pour 
chaque pixel, le coe�cient de 
corrélation entre ce modèle, et un 
ensemble de pixels de même taille, 
centré sur le pixel en cours. On croise 
en�n ces résultats avec les critères 
morphologiques associés à une 
charbonnière (taille et forme) pour 
a�ner la sélection et ne retenir que les 
structures présentant une probabilité 
d'appartenance à la classe des 
charbonnières supérieure à un seuil. Le 
choix de ce seuil permet de classi�er les 
structures en fonction de leur degré de 
ressemblance avec le modèle choisit.

La prospection pédestre consiste à e�ectuer un ratissage 
systématique de l’ensemble de la parcelle forestière, selon 
une direction choisie ou déterminée par les 
cloisonnements forestiers sylvicoles.  Toutes les 
plates-formes de charbonnage visibles sur le terrain sont 
repérées à l’aide d’un GPS. et l’état de conservation est 
systématiquement renseigné. Dans la mesure du possible 
une description du site peut être précisée.    
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